
Avis important
1. Notre numéro du 13 décembre contenait

un bulletin de versement de fr. 6.55 pour
le paiement de l'abonnement au « Rhône »
pour l'année 1933.

2. Chaque abonné est prié d'indiquer sur le
bulletin de versement son adresse exacte
(et non celle d'un autre membre de la fa-
mille) afin d'éviter des confusions et re-
cherches.

3. L'abonnement peut aussi être payé pour
6 mois (fr. 3.30).

4. L'abonnement peut se régler directement
au bureau du journal , avenue de la Gare,
Marti gny.

5. Tout abonné et son épouse sont assurés
d'office contre les accidents dès que
l'abonnement a été payé.

L'Administration.

Par suite des nouvelles dispositions prises
par le Bureau fédéral des assurances à Berne,
conformément à l'arrêté du Conseil fédéral du
17 décembre 1931, nous portons à la connais-
sance des abonnés que les accidents occasion-
nant une invalidité partielle seront réglés
par la « Bâloise », Compagnie d'assurances sur
la vie à Bâle, à partir du 1er janvier 1933,
sur la hase du montant de

fr. 1000
prévu pour le cas d'invalidité totale, au lieu
du maximum de fr. 600.— fixé jusqu'à main-
tenant. En revanche, le prix de l'abonnement
sera augmenté de 50 cts. par année.

L'augmentation sensible des presta-
tions de notre assurance, en cas d'invali-
dité partielle , constitue un grand avanta-
ge, qui sera certainement très apprécié et jus-
tifiera sans peine le modique supplément exigé
de nos abonnés.

L'Administration,

Notre assurance accidents a versé de
septembre 1930 à ce jour

Fr. 7744.--
à 33 familles d'abonnés ou abonnés
victimes d'un accident.
¦—¦a^WI Mi—wiiw jwgregsaMMag»gE3a—

Un écrivain allemand juge avec sévérité
l'attitude des Etats-Unis

M. Léopold Schwarzbild , l'éditeur de la revue di
gauche « Das Tagebuch » , juge sévèrement la politi-
que d'après-guerre des Etats-Unis :

« La manière dont les Etats-Unis ont , depuis qua
lorze ans , traité les affaires européennes n 'a rien do
commun ni avec la raison , ni avec la correction.

t Us ont grandement contribué i\ dérouter l'Euro
pe et le monde en se dérobant au traité de paix con
chi sous leur propre direction. Ils ont contribué en-
suite a exciter les pays les uns contre les autres.

« Le caractère des dettes de guerre est parfaite-
ment clair : Tandis que pour tous les Etats euro
péens , la guerre n'a été qu 'une longue période de
pertes incommensurables en hommes et en biens , la
guerre s'est divisée en deux parties pour les Etats-
Unis : une période courte qui fût la dernière , pen-
dant laquelle ils perdirent des hommes et des biens
dans une mesure relativement modeste , et une lon-
gue période précédente qui ne leur rapporta que des
profits. Ce sont ces bénéfices de l'Améri que dans la
guerre qui portent maintenant le nom de dettes de
guerre. Dans leur intransigeance , les Etats-Unis en-
tendent recevoir maintenant de leurs alliés euro-
péens , bien plus éprouvés qu 'eux , le montant total
de leurs bénéfices de guerre. Et cela avec accompa-
gnement de grands gestes éducateurs et d'intermina-
bles leçons de morale. »

La misère a Ber m
Pendant une séance du Conseil de ville de Berlin ,

alors qu 'un communiste parlait , 25 femmes pénétrè-
rent dans la salle des séances en demandant du pain
des vêlements pour leurs enfants et du charbon. Le
calme ne put renaître que quand les femmes consen -
tirent à quitter volontairement la salle.

La loterie des contribuables
Un conseiller commun al de Budapest a fait l'ori-

ginale proposition de délivrer des billets de loterie
aux contribuables payant ponctue llement leurs im-
pôts. La loterie serait tirée à la fin de l'année. Les
heureux gagnants se verraient rembourser leurs im-
pôts.

Relations économiques! 
%

Tous les pays voulant , non acheter, mai?
vendre, uni quement vendre leurs produits , il
est arrivé que le marché international s'est
transformé en marché de vendeurs sans ache-
teurs. Les Etats n'ont pas compris que le com-
merce n'est possible que s'il y a, d'une pari ,
des gens qui vendent et, d'autre part , des gens
qui achètent. Or, l'idée nationaliste , app liquée
dans un esprit de chauvinisme aussi aveugle, ne
peut que vicier encore l'économie mondiale.
C'est ce qui arrive. Le déficit enregistré dans
la balance commerciale de chaque Etat en té-
moigne douloureusement. Mais voilà que les
débouchés extérieurs se font rares : par sur-
croît ils sont souvent d'une solvabilité douteu-
se. Pour toutes ces raisons, et bien d'autres,
le bons sens voudrait que les gouvernements
fissent machine en arrière afin de liquider les
erreurs du passé. Retournant à une progressi-
ve liberté douanière, ils pourraient peu à peu
libérer l'humanité du joug de la prohibition.
Mais non, au lieu de cela les Etats persistent ,
s'enfoncent plus profondément chaque jour
dans les fautes commises. Ils s'efforcent même,
à présent , d'équilibrer les échanges commer-
ciaux entre deux pays. Celui qui vendra telle
marchandise à l'autre devra , en échange, lui
acheter tel produit. Si la situation était moins
grave , cette conception ferait sourire, car elle
souligne magistralement l'incompétence écono-
mique de nos maîtres autant que la parfa ite
incompréhension qu 'ils ont des choses les plus
simples.

Avec beaucoup d'humour, l'économiste
Charles Rist s'est chargé de mettre en relief
l'énormité de cette trouvaille. Voici ce qu'il
en dit :

« Imaginez , dans les relations commerciales
intérieures, un médecin disant à son boulan-
ger : « Je vous achète chaque année, pour moi
et les miens, 2000 francs de marchandises.
Mais vous ne me prenez, grâce à votre bonne
santé, que pour 500 fr. de consultations. Ce
n'est pas de jeu. Ou achetez-moi pour 2000 fr .
de consultations ou je ne vous achèterai plus

que pour 500 fr. de pain . » Le plus attrape se-
rait bien entendu le médecin qui se priverait
lui-même, par ce système, du pain dont il a
besoin.

« Ses amis, d'ailleurs, ne manqueront pas de
lui faire remarquer que peu importe sa situa-
tion spéciale vis-à-vis de son boulanger, pour-
vu qu'au total , le chiffre global de son revenu
ne soit pas inférieur à celui de ses dépenses.
Notre médecin fournit des consultations à tel
architecte, tel ingénieur, à tel épicier, sans
pour cela faire construire des maisons ou des
ponts, ni acheter des flageolets, pour un chif
fre équivalent à celui de ses consultations.
Dans l'ensemble, ces inégalités se compensent
et c'est tout ce qu'on désire. »

Qu'il s'agisse d'échanges à l'extérieur ou à
l'intérieur, le principe est le même. Ce qui
fausse tout , c'est l'intrusion des Etats. Lors-
qu'on parle des relations commerciales entre
pays, on perd de .vue, qu'en fait , ces relations
sont établies entre individus, entre commer-
çants faisant des affaires , à leurs risques el
périls. Dire que l'Angleterre , par exemple,
achète des primeurs à la France, c'est faux :
mais, par contre, il est exact que des commer-
çants « anglais » achètent des produits à des
commerçants « français ». Ça n'est pas la mê-
me chose. Pour un motif quelconque, s'ils le
jugent plus profitable pour leurs intérêts par-
ticuliers, ils peuvent s'adresser ailleurs. Les
gouvernements n'ont rien à y voir ; ils ne sont
p'âs des commerçants.

Des accords commerciaux conclus sur les
bases bilatérales que nous venons de citer,
aboutiraient au contraire à des compartiments
d'échanges sans qu'on ait obtenu, du reste,
l'équilibre du volume des transactions , ni celui
des valeurs...

Le jour où le commerçant ne pourra plus
« acheter » ce qu'il veut , où bon lui semble, ni
« vendre » ce qui lui plaît où il veut , le mon-
de fera faillite et avec lui la civilisation elle-
même...

Est-ce cela qu'on recherche ? P. de M.

L'orientation professionnelle
dans le canton de Vaud et le corps enseignant

M. le conseiller d'Etat Paul Perret , chef du
département de l'Instruction publique et des
Cultes, a adressé au personnel enseignant la
communication que voici :

« Le problème de l'orientation profession-
nelle se pose dans notre canton. Au mois de
mars dernier, le Grand Conseil , à la suite
d'une motion de M. Maillard , député, a ren-
voyé la question au département de l'Instruc-
tion publi que. Celui-ci a contribué, avec M.
Maillard et la Société suisse pour l'orientation
professionnelle et la protection des apprentis ,
à un cours d'orientation professionnelle qui a
eu lieu à Lausanne, en octobre dernier.

« Une trentaine de directeurs d'écoles et
d'instituteurs vaudois l'ont suivi avec intérêt.
Il semble que le moment est venu de passer
aux réalisations et d'organiser l'orientation
professionnelle dans le canton , en profitant
des bonnes volontés qui se sont manifestées au
cours de Lausanne.

« Le département s'est demandé s'il fallait
commencer par créer un office cantonal avec
bureau , directeur , secrétaires, médecin spécial ,
un agent psychotechnicien et tout le matériel
nécessaire aux examens des enfants à orienter.

« Après mûre réflexion et fort des expé-
riences faites notamment à Bâle et à Berne, il
s'est décidé à procéder différemment. Ce qui
importe avant tout , c'est de former , un peu
partout dans le canton , des conseillers de vo-
cation locaux ou régionaux et de les initier
aux diverses tâches qui leur incombent. M.
Roch , inspecteur scolaire à Lausanne, qui s'oc-
cupe depuis plusieurs années de l'orientation
professionnelle dans cette ville , a bien voulu
se charger de renseigner et de diri ger les insti-
tuteurs qui seraient disposés à aller de l'avant.
L'intérêt qu 'ils ont porté au cours de Lausan-
ne nous fait espérer qu'ils seront nombreux.
On évite ainsi la création de toutes pièces d'un

bureau central coûteux et comp liqué. L orga-
nisation définitive qui interviendra plus tard
ne fera que sanctionner les expériences faites.

« Nous pensons que chaque membre du
corps enseignant , jusque dans les plus petits
hameaux, fera de l'orientation professionnelle
en ce sens qu 'il s'occupera de renseigner et de
diriger ceux de ses élèves qui vont quitter
l'école. Nous connaissons suffisamment nos
institutrices et nos instituteurs pour être per-
suadé qu'ils feront volontiers ce travail qui
doit être utile à notre jeunesse.

« Mais il ne peut être question, pour le mo-
ment , d'ouvrir des bureaux d'orientation pro-
fessionnelle que dans les centres importants.
Le personnel enseignant sera informé de leur
création au fur et à mesure qu'elle se pro-
duira.

« II n'est pas dans notre intention, au début
tout au moins, de faire subir à tous les enfants
du canton en âge de quitter l'école, un exa-
men d'orientation professionnelle.

« Nous entrevoyons donc l'orientation pro-
fessionnelle organisée de la façon suivante :

« Les enfants et leurs parents doivent être
renseignés. Dans ce but , nous vous envoyons
pour être remis gratuitement à chaque enfant
en âge de quitter l'école :

« 1. Le petit journal Jeu nesse et Travail , qui
paraîtra encore une fois ou deux avant la fin
de l'année scolaire.

« 2. Une brochure pour les garçons et une
autre pour les filles , donnant le détail des mé-
tiers pratiqués dans le canton et quelques ren-
seignements sur chacun d'eux.

« Nous prions le personnel enseignant de les
lire ou de les commenter avec les élèves.

« Les enfants étant ainsi renseignés, ceux
qui voudront être conseillés et aidés s'adresse-
ront à leur instituteur. Celui-ci transmettra la
demande au bureau régional ou , à son défaut ,

Avant stioël
Noël ! Oh ! combien ce nom met au cœur

de douceur et d' espérance !
Que de souvenirs, que de chansons revien-

nent à nos lèvres à l'approche de cette mer-
veilleuse fê te  !

Noël est toute proche maintenan t ; encore
quelques jours à patienter pour les petits, en-
core quelques jours de mystère pour les ma-
mans.

Que de travaux mystérieux , que de murmu-
res pendant cette dernière semain e, que de
joies contenues !

Noël ! Noël ! bientôt Noël !
Que de rêves enfantins ce nom évoque !
Quel travail laborieux s'imposent nos petits

lorsque , penchés sur la feuille de pap ier, ils
font , de leur écriture malhabile , leur demande
au petit Jésus.

Il me souvient d' avoir vu maintes fo is  sur
ces petites lettres : un cheval , une auto et, une
surprise.

Une surprise : la voilà bien la chose mer-
veilleuse que petit Noël apportera. Cette chose
que Ton ne connaît pas mais qui viendra , on
l' espère du moins ; cette chose , si simple soit-
elle, mais qui causera la p lus grande joie ,
aussi bien aux grands qu'aux petits.

Pour mon compte je suis très partisante de
cette surprise , car rien ne me cause une aussi
grande joie que ce petit cadeau inattendu , f û t
il minuscule, se réduisant à quelques chocolats
ou quelques fleurs.

En écrivant ces lignes, j'écoute une voix
fredonnant un chant de Noël,-la -voix décroît
dans l' escalier et j 'entends à peine « Paix sur
la terre aux hommes de bonne volonté. »

Cette finale est lointaine comme si elle s'ef -
façait de l 'heure présente , comme si elle ne
mourait , sans écho, comme si on la laissait
tomber avec indif férence.

« Paix sur la terre aux hommes de bonne
volonté. »

Qui sait encore écouter la profondeur de
cette promesse, qui veut comprendre la beauté
de cette p hrase ?

Hélas ! en ces temps de tourmente ct de
crainte , puissiez-vous tous, grands et petits de
la terre, écouter et comprendre la grandeur du
Cantique de Noël , et lorsque vos petits enfants
chanteront devant la crèche ces sublimes pa-
roles, dites-vous fermement à vous-même : « Je
veux la sainte paix puisqu 'elle est promise aux
hommes de bonne volonté. »

Alors le nom béni de Noël aura pour vous
toute sa signification de bonheur et de fo i .

Décembre 1932. Anilec.

à M. Roch , à Lausanne, en ajoutant tous les
renseignements qu 'il connaît sur l'enfant et sa
situation de famille. Dans certains cas, l'insti-
tuteur devra provoquer lui-même la demande
de l'enfant ou de ses parents. Mais nous insis-
tons sur un point : il faudra veiller à ne pas
pousser inconsidérément à la désertion des
campagnes. Une visite médicale sera parfois
indi quée. Nous recommandons aux instituteurs
de joindre à leur lettre au bureau central ou
régional une composition faite par l'élève et
clans laquelle il dira ses désirs et les condi-
tions dans lesquelles il se trouve. Il importe
qu'elle ne soit pas corri gée par le maître, afin
que le conseiller de vocation soit renseigné
par elle sur le degré d'instruction de l'enfant.
Il pourra alors l'orienter utilement.

« Ainsi qu'on le voit , nous comptons beau-
coup sur le corps enseignant pour la création
et le développement de l'orientation profes-
sionnelle. Nous savons que nous pouvons
compter sur lui ; il ne se laissera pas rebuter
par les tâtonnements et les insuccès insépara-
bles d'un début : il nous apportera tout son
dévouement, pour le plus grand bien de notre
jeunesse vaudoise. »

Le commerce du thé
Londres , qui est le centre du commerce des thés ,

en exp édie dans les régions les p lus diverses. Comme
les goûts diffèrent selon les pays , on recourt , pour
apprécier et déterminer ceux-ci , à des spécialistes ap-
pelés « renifleurs de thés » qui , f la iran t une à u ne
les espèces, créent les mélanges qui satisfont la clien-
tèle. Ces spécialistes , cela va sans dire , sont grasse-
ment pavés.



LES SPORTS
Les performances du jour

CYCLISME. — Le match international France-Ita-
lie organisé à Paris a obtenu un grand succès. Mar-
tinettl s'est adjugé le prix de vitesse en battant Gi-
rardin. En omnium , l'équipe italienne, Di Paco, Ca-
musso, Binda et Guerra est sortie vainqueur. A
l'américaine de 20 km., le duo Charles Pélissier-Le-
ducq arrive premier avec 30 points. Viennent ensui-
te : Guerra-Dinale, 12 pts ; Archambaud-Speieher, 11
pts ; Lemoine-Michard , 10 pts.

— Le résultat final des six jours de Philadelphie
est le suivant : 1. Severgnini-Grimm, 708 pts , 3808,5
kilomètres ; 2. Spencer-Horan , 554 pis.

NATATION. — Cartonnet s'adjuge un record de
plus en améliorant la meilleure performance britan-
nique de plus de 5 secondes, en nage brasse. On
annonce, en effet , de Londres, qu'il vient de couvrir
les 2 X 100 yards en 2 min. 33 sec. 3/5. L'ancien re-
cord appartenait à Bell , 2 min. 38 sec. 4/5.

HOCKEY. — Le championnat du monde profes-
sionnel de hockey sur glace a été gagné par les
New-York Rangers.

LUTTE. — Au Palais des Sports de Bruxelles, pour
le championnat d'Europe de lutte américaine au fi-
nish , Constant-le-Marin (Belgique) , tenant du titre , a
battu Hans Scheimann, champion d'Allemagne, par
un étranglement après 17 minutes de combat . Schei-
mann est un hercule d'une force extraordinaire, aus-
si , le champion belge dut-il s'employer à fond pour
en venir à bout.

BOXE. — Devant une salle comble, les boxeurs
bernois ont battu les boxeurs lausannois par 13 pts
à 5. Poids coq : Maurer I, Berne, bat Probst. Poids
plume : Martin , Lausanne, bat Gerber ; Zurfluh , Ber-
ne, bat Rappeler. Poids légers : Maurer II , Berne, bat
Kurth ; Fischer, Berne, bat Charles. Poids welter :
Grieb, Lausanne, bat Zurfluh ; Frey, Berne, bat Kreu-
zer. Poids mi-lourds : Bachmann, Berne, bat Albert.
Poids moyens : Lienhard , Berne, et von Biiren font
match nul.

— Le poids lourd Pierre Charles est sorti vain-
queur , par arrêt du combat, de sa rencontre avec
Blanchi.

Des pourparlers sont engagés en vue d'organiser
un match entre le champion d'Europe des poids
lourds Pierre Charles et le Danois Knute Hansen.

— Le champion de France des poids mi-lourds,
Abel Argote, ne mettra pas son titre en jeu contre
Lebrize parce qu 'il avait traité auparavant avec Bar-
rère. II acceptera tout de même la rencontre avec
Lebrize.

— Le 6 jnvier , Locatelli combattra à Berlin con-
tre le meilleur Allemand de sa catégorie qu 'on lui
opposera.

— Le poids lourd allemand Walter Neusel vient
de recevoir une lettre de Larry Gains, champion bri-
tannique, lui demandant sa revanche pour la défai-
te que Neusel lui infligea en octobre dernier à Paris.

— On annonce de New-York que le champion du
monde des poids plume, Kid Chocolaté, rencontrera
le champion d'Angleterre Watson.

ATHLETISME. — La Fédération italienne a fait
connaître publiquement les grandes lignes de son
projet d'organisation des championnats d'Europe
d'athlétisme. Le programme comprendrait les épreu-
ves des Jeux Olympiques et se déroulerait en trois
journées. Les frais de déplacement et de séjour se-
ront remboursés à 100 athlètes appartenant à 22 na-
tions. Le nombre des partici pants sera fixé d'après
les performances standart de chaque nation , ce qui
donnerait 15 représentants pour la Finlande, 13 pour
l'Allemagne, 11 pour la Suède, 10 pour l'Angleterre,
9 pour la Hongrie, 7 pour la France, etc. Les nations
participantes pourront engager cependant plus d'ath-
lètes, mais à leurs frais. On dit que l'Italie serait
prête à faire de gros sacrifices pour la réussite de
ces manifestations.

BILLARD. ¦— Au cours du tournoi professionnel à
la partie libre, à Paris, Derbier a réalisé, contre Fu-
jiwara , les 500 points en 3 reprises , dont une de 313
points.

— Pour les Championnats d'Europe, au cadre de
45/1, tous les as du continent sont aux prises. En
tête figurent les Français Davin, Faroux ; les Belges
de Doncker, Moons ; l'Egyptien Soussa et le Hollan-
dais Sweering. Ch. A.

VALA S
Le souper de la Cible de Slon

« A tout seigneur, tout honneur », dit le proverbe ,
et avant d'entrer dans le vif du sujet nous nous de-
vons de rendre hommage à cet amphitryon réputé
qu'est M. Arnold , tenancier de l'Hôtel de la Planta ,
qui recevait samedi soir dans ses murs l'affluenca
considérable de convives (environ 80) , tireurs actifs
ou membre honoraires venus pour le traditionnel
souper de la Cible de Sion.

A l'occasion de l'inauguration de l'Hôtel de la
Planta, qui eut lieu le printemps dernier , la presse
valaisanne et confédérée a déjà consacré de nom-
breuses colonnes d'éloges et compliments à l'égard
de cet hôtelier qui fait grandement honneur à sa
corporation. Nous nous abstiendrons donc d'y reve-
nir aujourd'hui.

Qu'il soit permis néanmoins au modeste auteur de
ce compte rendu , comme participant à la soirée du
souper de la Cible de Sion , de témoigner ici à son
tour sa vive admiration et ses félicitations à M. Ar-
nold pour son courageux tour de force qui aboutit
à la réalisation en Valais d'un établissement ultra-
moderne pouvant supporter sous le rapport de con-
fort , luxe, sobriété et bon goût , la comparaison avec
maints palaces des mieux cotés tant en Suisse qu 'à
l'étranger.

Quant au menu qui fut servi à nos tireurs , il mar-
chait naturellement de pair , et c'est ce qui nous dis-
pense de poursuivre nos commentaires à ce sujet ;
arrosé de l'excellent fendant de la maison Gilliard et
Cie, de Sion , nous assimilerons tout simplement ce
repas à un plantureux festin.

Après le banquet qui avait duré près de deux heu-
res et qui ne s'acheva que vers les 10 heures, la par-
tie officielle commença, ouverte par M. Karl Schmid ,
président de la société, ou plus communément dé-
nommé « capitaine de la Cible », selon une expres-
sion plus antique. (Paradoxe , tant il s'en faut , puis-
que M. Schmid est major au militaire, chacun sa-
chant que le sympathique président de la Cible de
Sion est à la tête du bataillon 89 haut-valaisan.)

En termes bien sentis , M. Schmid souhaita la bien-
venue à ses A chers amis tireurs » et profita de l'oc-
casion pour rendre compte à l'assemblée de la mar-
che générale de la Société, touchant la fréquentation

des tirs , l'organisation, etc., soulignant aussi les pro-
grès réalisés cette année comparativement aux résul-
tats précédents. M. Schmid fit un appel pour une
fréquentation encore plus nombreuse à l'avenir aux
tirs et exercices de la société ; il eut également des
paroles aimables de remerciements à l'égard du co-
mité prédécesseur.

Passant ensuite au principal sujet à l'ordre du
jour , soit la proclamation des résultats des tirs de
l'année et la distribution des prix , M. le président
donna lecture de cet important palmarès dont nous
publions ci-après les meilleurs résultats. Des remar-
ques et comparaisons intéressantes furent formulées
en cette occasion tant sur les progrès que sur la
participation enregistrée.

CIBLE DE SION
Meilleurs résultats de tir eu 1932

(Printemps.) Tir militaire obligatoire. Mention hono
rable à partir de 132 points (maxim. 174). 15 men
tions délivrées.

1. Cardis François, Sion 150
Mévillot Maurice, Sion , ex-aequo 150

2. Robert-Tissot Henri , Sion 147
3. Revaz Camille, Sion 142
4. Schmid Karl , Sion 141
5. Wolff Louis , Sion 139
6. Contât François, Sion 138

de Kalbermatten Charles, Sion , ex-aequo 138
8. Kaspar Otto, Sion 137

Meytain François, Sion , ex-aequo 137
10. Altorfer Hermann , Sion 135

Delaloye Henri , Sion, ex-aequo 135
Varone Armand , Sion , ex-aequo 135

13. Iten Adolphe, Sion 134
Theiler Eugène, Sion , ex-aequo 134

15. Torrent Daniel , Sion 133
Tir militaire au pistolet. Mention honorable.

Schmid Karl , Sion 98
Match printemps :

1. Mévillot Maurice , Sion 495
2. Fiorina Joseph, Sion 467
3. Robert-Tissot Henri , Sion 466
4. Grec Vincent , Sion 459
5. Schmid Karl , Sion 458
6. Cardis François, Sion 456

Match automne :
1. Robert-Tissot Henri , Sion 487
2. Schmid Karl , Sion 472
3. Roduit Marc , Leytron 450
4. Mévillot Maurice, Sion 445
5. Studer Louis, Sion 443
6. Cardis François, Sion 441
7. Busenhardt Edouard , Sion 439
8. Larissa Jacques, Sion 438
9. Fiorina Joseph , Sion 434

Match au pistolet :
1. Cardis François, Sion 235
2. Panchard Léon , Bramois 206
3. Blôtzer Hans, Sion 203
4. de Kalbermatten Charles, Sion 202
5. Meytain François, Sion 197

Robert-Tissot Henri , Sion , ex-aequo 197

Maîtrise fédérale de campagne :
La Société suisse des Carabiniers a délivré la mé

daille fédérale de maîtrise de tir en campagne à
MM. Robert-Tissot Henri

et Cardis François
(Réd. —-, Nos félicitations.)

Cible Miel. — Meilleurs résultats (Maxim. 500 points)
1. Delaloye Henri , Sion 458,6
2. Fiorina Joseph, Sion 452
3. Mévillot Maurice, Sion ¦ 441,5
4. Roduit Marc, Leytron 439
5. de Kalbermatten Charles, Sion 437
6. Schmid Karl , Sion 434
7. Kaspar Max , Sion 427,1
8. Studer Louis , Sion 425,3
9. Cardis François, Sion 423,5

10. Robert-Tissot Henri , Sion 420
11. Wolff Louis, Sion 415,4
12. Roduit André , Chamoson 411
13. Varone Albert , Pont-de-la-Morge 409
14. Meytain François, Sion 408,2
15. Gay Joseph , Sion . 404
16. Revaz Camille, Sion 403,7
17. Larissa Jacques, Sion 401

Michellod Ami , St-Pierre-des-Clages 401
19. Reymondeulaz Joseph, Chamostm 400,1
20. Corboz Paul , Sion 396

Cible volaille. — Meilleurs résultats.
1. de Kalbermatten Charles, Sion 100-99
2. Mévillot Maurice, Sion 100-97 '
3. Busenhardt Edouard , Sion 99-97
4. Robert-Tissot Henri , Sion 99-94
5. Zimmermann Jules, Sion 99-89
6. Iten Adol phe, Sion 99-85
7. Sassi François, Sion 98-94
8. Larissa Jacques, Sion 97-95-95
9. Kaspar Otto, Sion 97-95-88

10. Revaz Camille, Sion 97-93
11. Michellod Ami , St-Pierre-des-Clages 97-90
12. Reymondeulaz Joseph , Chamoson 97-89
13. de Kalbermatten Rodol phe, Sion 97-70
14. Schmid Karl , Sion 96-93-93
15. Varone Albert , Pont-de-la-Morge 96-93-92
16. Delaloye Henri , Sion 96-93-90 '¦
17. Bonvin Edouard, Sion 96-93-89
18. Gaspoz Samuel, Sion 96-82
19. Roduit Marc , Leytron 95-95 :
20. Fiorina Joseph , Sion 95-93-93 li
21. Studer Jean , Sion 95-93-92 1
22. Roduit André, Chamoson 95-93-88
23. Meytain François, Sion 95-79 S

Cible Surprise. (Maximum 100 points.)
1. Selz Oscar, Sion 98
2. Revaz Camille, Sion 97
3. Germanier Urbain , Vétroz 96
4. Gaspoz Samuel, Sion 95
5. Contât François, Sion 93
6. Robert-Tissot Henri , Sion 93
7. Mévillot Maurice , Sion 91
8. Scheurer Ernest , Sion 89
9. Marty Max , Martigny-Ville 89

10. Bonvin Edouard , Sion 87
11. Cardis François, Sion -85
12. Fassmeyer Maurice , Sion 85
13. Widmann Otto, Sion 83
14. Fiorina Joseph, Sion 82
15. Zimmermann Jules, Sion 82
16. Schmid Karl , Sion 81
17. Blôtzer Hans, Sion 81

Société du Stand. Printemps. (Maxim. 180 points
1. Mévillot Maurice 161
2. Robert-Tissot Henri 159
3. Fiorina Joseph 159
4. Gaspoz Samuel 156

Automne. (Maximum 90 points.)
1. Robert-Tissot Henri , Sion 85
2. de Kalbermatten Charles, Sion 84

3. Roduit Marc , Leytron 80
4. Mévillot Maurice , Sion 79
5. Selz Oscar , Sion 78
6. Schmid Karl , Sion 78
7. Larissa Jacques, Sion 75
8. Sidler Alphonse, Sion 75

• « *
M. Alphonse Sidler , qui fut  pendant de nombreu-

ses années à la tête de la Société de la Cible, et dont
on regretta ce soir l'absence de son journal habituel-
lement si apprécié, n'eut pas besoin d'en exp liquer
les motifs, ceux-ci étant connus, mais l'ancien prési-
dent ne voulut pas laisser passer la soirée sans
adresser quelques paroles de sympathie de la part de
l'ancien comité, au comité actuel , pour son travail
et son esprit d'initiative tendant au développement
toujours plus grand de la société.

Pour mener la partie récréative, M. Schmid avait
fait appel aux talents de M. Ch. de Kalbermatten , le
proclamant major de table. Ce fut  donc sous cet ex-
cellent majorât que se déroula cette intéressante soi-
rée où régnèrent avec un éclat tout particulier , la
gaîté, la franche camaraderie accompagnées des plus
agréables distractions de meilleur goût et bon aloi.

Diverses productions vinrent charmer tous ces
joyeux convives parmi lesquelles il a été spéciale-
ment apprécié une poésie humoristi que de M. Lugin-
huhl , une chanson comiquement mimée de M. Emile
Schmid , propriétaire de la maison sédunoise bien
connue « Au Frigo d'Emile » .

L'enchère « à l'américaine » d'un tableau fort com-
menté et offert par M. Widmann, eut un succès ex-
traordinaire. M. Louis Wolff fut vainqueur dans cet-
te épreuve olympique, puisqu 'il resta finalement ac-
quéreur de cette œuvre sans nom d'auteur mais por-
tant par contre au dos quelques dédicaces et les si-
gnatures de tous les adjudicataires... malheureux dans
cette enchère mémorable.

Des parties de danse au son , tantôt du gramopho-
ne, tantôt sous l'excellente musi que au piano de M.
Edmond Gay, docteur en droit , servaient d'intermè-
des aux chants et productions. Ajoutons ici avec jus-
tice que M. Gay fut l'animateur musical de la soi-
rée. Qu 'il en soit remercié et n'oublions pas non
plus de signaler les gentilles paroles qu 'il a pronon-
cées un peu tard dans la soirée (à un de ces mo-
ments où précisément les vapeurs de Bacchus ont
créé cett e ambiance qui ne permet plus de concevoir
à tête reposée et de prononcer des discours bien sui-
vis) , pour remercier M. Arnold pour son gentil ac-
cueil , son excellent menu et lui formuler des vœux
pour la prosp érité de l'établissement.

MM. Th . Schnyder , Urbain Germanier , Jacques La-
risse « et tutti quanti boute-en-train » que notre mé-
moire infidèle ne permet pas de citer ici et qui nous
en excuseront sans doute, égayèrent tour à tour l'as-
semblée par leurs propres enjoués et des saillies spi-
rituelles.

... Et le « souper » s'acheva , trop tôt encore pour
les plus endurcis qui festoyaient encore à l'heure où
les ménagères de Sion se levaient pour préparer leur
« déjeuner » I

Chaque partici pant conservera bien gravé le sou-
venir du souper de la Cible de Sion , le 17 décembre
1932, à l'Hôtel de la Planta. Z.

Le crime d'Erde au tribunal d'Hérens
Le tribunal d'IIérens-Conthey s'est occupé

cette semaine d'un crime qui a fait passable-
ment de bruit dans la région.

Rappelons les faits. Le 10 janvier 1932, la
population d'Erde était en fête. Il y avait bal
dans un café.

Un galant éconduit, Clovis S., aborda un
couple de danseurs et frappa le jeune homme,
Antonin Marcel, d'un violent coup de poing à
la figure.

Une bagarre éclata.
Mis au courant des événements, M. Joseph

Udry, un brave homme âgé de 67 ans, se ren-
dit sur les lieux afin de rappeler les combat-
tants au calme. Il retournait chez les gens qu'il
venait de quitter, après s'être engagé dans un
couloir, quand il reçut une pierre au visage el
s'écroula , mortellement blessé. Il expira quel-
ques jours après.

Le jugement sera rendu prochainement.

Dans le Moto-club valaisan
La « Section du Centre » du Moto-club valaisan a

tenu dimanche à Leytron , au local de la Société coo-
pérative de consommation, son assemblée générale
d'automne, sous la présidence de M. Daniel Crette-
nand.

Le protocole de la dernière assemblée en juillet
fut adopté et diverses questions d'ordre administra-
tif , telles que l'assurance des membres, cotisations,
etc., furent liquidées. On prit ensuite la décision de
partici pation de la section au prochain concours de
tourisme qui sera organisé par l'Union motocycliste
suisse, à Brienz.

La démission de deux membres du comité, MM.
Daniel Crettenand et Robert Crittin de Joseph , ayant
été irrévocable, le nouveau comité fut  reconstitué
comme suit : Président : M. Louis Favre, Riddes ;
vice-président : M. Henri Monnet , Chamoson ; secré-
taire : M. Haefllger , Saxon ; caissier : M. Louis Rey-
mondeulaz, St-Pierre-des-Clages ; membre : M. Rémy
Moulin , Saillon.

La « Section du Centre » du M. C. V. s'est classée
2me au concours de tourisme 1932 avec 354,7 points
et a obtenu ainsi coupe et di plôme. Félicitations.

— La ' Section du Rhône » (Sion et environs) a eu
aussi son assemblée à Sion samedi soir à l'Hôtel de
la Gare. Un excellent banquet inarqua cette réunion
et la soirée se termina en partie récréative fort réus-
sie où régnèrent l'entrain et l'amitié.

Chamoson. — Chez nos nemrods.
Les membres de « La Diana » du district de Con

they, en l'occurrence les chasseurs d'Ardon et Cha
moson , tenaient leur assemblée annuelle dimanche
au Café du Centre, où l'on fit honneur à une déli
cieuse raclette de ce bon fromage de Chamosentze.

Classe 1907
Les contemporains chamosards de 1907 ont fêté di-

gnement le couronnement de leur vingt-cinquième
année, dimanche, au Café de la Place qui avait ap-
prêté un excellent banquet de circonstance.
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Le moyen le p lus pratique et le moins coû-
teux de régler son abonnement pour 1933,
c'est d'utiliser le bulletin de compte de chè-
ques qui a été remis à chaque abonné du jour-
nal « LÉ RHONE ».
Jlllllllllllllllllllllllllllllllllllll lllllllll!IIJIII!llllllllilllllllllll!!l! ]ll!llllllllII!!llll!l!lll!!illlll!lllll

L assemblée annuelle de la Section
Monte-Rosa

Rompant avec la tradition , au lieu de se tenir à
Sion , cette année, l'assemblée annuelle de la section
a eu lieu aux Mayens de Sion. Ces dernières années
bien souvent on regrettait d'être en plaine ce jour-là,
alors que l'alpe blanche appelle avec insistance les
skieurs. Dimanche, ces derniers ont pu jouir un peu
de leur sport favori , tout en prenant part aussi à
l'assemblée. Dans quelques années, les non-skieurs
de la section ne seront plus qu'une petite minorité
et les groupes devront certainement tenir compte de
ce fai t  lors de l'assemblée d'hiver , afin que la parti-
ci pation soit toujours suffisante.

Le major Coquoz , de St-Maurice , rendait compte
de la première année d'exercice de son « équipe » .
Il fut  vivement félicité , ainsi que ses collaborateurs,
pour l'excellente gestion de la section en 1932. Le
caissier , auquel incombe le plus gros labeur et qui
doit consacrer quelques heures tous les jours de l'an-
née à ses finances , a bouclé celles-ci avec un joli
bénéfice malgré de nombreuses démissions de mem-
bres, étrangers surtout.

Le « père des cabanes », l'ami Lorenz , ne voyait
pas d'un œil très attendri tomber sans répit la p luie
en juillet.  Les gardiens étaient les seuls hôtes de nos
refuges et la caisse restait vide. Le beau temps des
mois d' août et septembre arrangea tout cf la heureu-
sement , et les cabanes rapportèrent un bénéfice net
inusi té  de 4977 fr. 85. Elles furent visitées par 4027
touristes , soit 793 de plus qu 'en 1931.

Le bénéfice de l'exercice fut  de 3367 f r. 13; co
dernier chi f f re  n'a rien à voir avec celui des cabanes
dont la gestion est à part.

A la fin décembre, le nombre de membres était de
1131 dont 882 Suisses et 249 étrangers. Les décès fu-
rent malheureusement nombreux ; parmi ceux-ci , il
faut  relever les trois Sédunois tombés au Cervin . M.
Coquoz a eu des accents émouvants pour déplorer
la disparition de ces trois jeunes gens qui reposent
pour toujours dans les abrupts rochers du Matter-
horn.

Le nombre des membres par groupe se réparti:
ainsi : Brigue 176, Sierre 133, Sion 195, Marti gny 90,
St-Maurice 58, Monthey 94.

Huit membres reçurent l'insigne de vétéran (25 an-
nées d'activité clubistique) , dont deux Anglais et M.
Ernest Gay, architecte, toujours jeune. On voit par
là qu 'à l'étranger le Valais conserve des amis fidè-
les.

Différentes questions fort intéressantes furent dis-
cutées. Le pont du Seilon pour se rendre au 'Val des
dix devient légendaire et occasionne plus de tour-
ment au Comité que bien d'autres affaires. . Dans
l'ancien temps, il y a bientôt 20 ans, c'était.la caba-
ne du Cervin et le chemin de Schônbuhl qui han-
taient les nuit du Comité en charge.

On parla aussi des cordes du Cervin , de l'organi-
sation de la Jeunesse, des stations de secours, qui
sont l'objet dés préoccupations de la section.

M. Charles Favre, président du groupe de Sion ,
remercia au nom de tous le Comité de Monte-Rosa
pour l'excellent travail accompli . Transportés par les
excellents cars de la maison Luginbuhl , tout; le mon-
de se retrouva à l'Hôtel de la Planta pour une der-
nière collation et le verre de l'amitié offert par les
collègues de Sion et la Bourgeoisie. La Municipalité,
représentée par M. Pierre de Torrenté, avait offert
des bouteilles au banquet.

Que tous soient remerciés pour l'excellente journée
Que tous ceux qui contribuèrent au succès de cette

journée soient remerciés. :

MARTIGNY
Club alpin

L'assemblée annuelle du Groupe de Martigny de lu
Section Monte Rosa s'est tenue samedi soir à l'Hôtel
de la Gare. Une quarantaine de membres ont appré-
cié avant l'assemblée l'excellente choucroute garnie
de M: Marty. Comme toujours, le rapport annuel du
président Joseph Emonet fut  un vrai morceau' litté-
raire. Tous les événements saillants survenus au
cours de l'année, et spécialement les courses, furent
l'objet des remarques spirituelles de M. Emonet. Un
salut spécial a été adressé à M. Georges Darbellay,
gentil camarade et boute-en-train dans les courses,
qui a dû malheureusement quitter Martigny pour
Grenoble.

L'assemblée nomma la commission chargée de
l'O. J. (Organisation de la Jeunesse) prévue par un
nouveau règlement de la section. Elle sera composée
de MM. Henri Grandmousin , Henri Couchepin , Willy
Stalder.

Les courses pour 1933 auront lieu comme suit :
Janvier. Grand St-Bernard. Chef de course : Henri

Charles.
Février : Mont Noble, sur Nax. René Desfayes.
Mars. Col de Ban Darrey, val de Ferret. Jean Rau-

sis.
Avril : Jung fraujoch. Pierre Darbellay.
Mai. Lac Tannay et sommité des environs. Antoine

Tissières.
Juin. Diablerets. Henri Couchepin.
Juillet. Aiguille du Triolet , depuis la cabane du

Couvercle. Albano Simonetta.
Août. Dent Blanche, de la cabane Rossier. Joseph

Emonet. Aiguille de la Za , depuis Bertol.
Septembre. Chanrion et sommité environnante. Ju-

les Pillet .
Octobre. Pointe de Beaumont sur Finhaut. Paul

Perrochon.
Novembre. Isérables, raclette. Adrien Métrai.
Espérons que le temps voudra bien favoriser tou-

tes ces courses.
« Le Chant du Berceau » à Martigny

joué par la troupe du Théâtre municipal
de Lausanne

Une pièce de toute première qualité , et quand nous
disons cela , c'est que nous pouvons assurer au pu-
blic de passer des heures absolument merveilleuses.
Pièce émouvante, fraîche, gaie aussi , peut-être la
meilleure pièce de la saison amenée par le Théâtre
de Lausanne. Le Directeur du Théâtre municipal dé
Lausanne, M. Béranger , recommande personnelle-
ment ce spectacle et s'abstiendrait de le faire si ce-
lui-ci n'était pas de valeur.

La presse parisienne ne tarit pas d'éloges sur cet-
te p ièce. Voici quelques phrases au hasard ; Maurice
Rostand dit : « Chef-d'œuvre du cœur auquel nous
avons répondu par un tr iomphe qui venait de notre
cœur à tous. » Dubech , dans l' « Action Française » :
« Pour une fois , voici un art fait de rien qui nous
insp ire l'admiration la plus vive et de l'amitié ins-
tantanée. » Pierre Weber , dans le « Petit Journal » :
« Le Théâtre nous a donné la plus charmante soirée
de la saison. Ce fut  une bouffée d' air après tant de
soirées lourdes. » Paul Ginisty, dans le « Petit Pari-
sien » : Toute cette existence cachée de recluses est
présentée avec une parfaite délicatesse de ton. » Dans
I'« Echo de Paris » : « Ce fut  un enchantement. »

C'est dire tout le charme de ' ce spectacle. Nous
croyons bien faire d'assurer à nos lecteurs que .ee



spectacle est de qualité, que la pièce est remarqua-
ble, qu 'elle " sera très bien jouée, et nous pouvons les
assurer également qu 'ils passeront une soirée tout à
fait délicate et qui restera dans leurs souvenirs. « Le
Chant du Berceau » est une très belle œuvre qui a
eu 350 représentations à Paris , au tant  dans les pays
espagnols et qui doit attirer à Martigny la foule. On
ne pouvait faire meilleur choix pour la fête de Noël.
Vous en ressortirez réconfortés et sincèrement émus.
Rappelons que c'est dimanche soir 25 décembre que
A Le Chant du Berceau » sera donné à Mart igny.

Une « première » à la Pierre-à-Voir
Tous les touristes qui descendent à Martigny re-

marquent la Pierre-à-Voir , ce monolithe qui se dres-
se entre Saxon et Bagnes , à 2476 m. d'alti tude.

L'ayant -bien souvent gravie (depuis notre jeune
âge) , nous ne supposions pas que des alpinistes se-
raient- assez téméraires pour monter à la l'ierre-à-
Voir par la face nord-ouest.

Et pourtant , ce haut  fait  a été accompli au début
d'octobre par deux jeunes gens, MM. Paul Perrochon ,
chimiste à Martigny-Bourg, et Alexandre Mulier , ing.
à Chesières. Les 170 mètres de grimpée presque ver-
ticale demandèrent-4 h. 'A d' efforts soutenus. Sur un
seul point , les deux grimpeurs purent prendre un
peu de repos. Le rocher était bon et , à l'aide de fi-
ches, par les fissures qui sont les rides de la Rierre-
à-Voir, les- deux alpinistes arrivèrent au terme de
leur dangereuse prouesse.

Si le fai t  mérite d'être signalé , ce n'est pas pour
encourager d'autres à en faire autant.  11 faut tout de
même rendre hommage aux-qualités d'endurance de
ces deux grimpeurs. M. Perrochon , que nous connais-
sons, est d'un calme imperturbable, et dans cette ex-
pédition , il ne fallait certes pas faire montre de ner-
vosité, car l'énorme vide qui entourait les jeunes
gens demandait à ceux-ci le plus parfait  sang-froid.

Cinéma Royal, Avenue du Bourg
Chacun : voudra profiter de l'occasion qui lui est

offerte de revoir le tant regretté VALENTINO et sa
ravissante partenaire Vilma BANKI dans « LE FILS
DU CHEIK », l'un des meilleurs films que le muet
nous ait donné.

Une seule séance, mercredi soir , à 20 h. 30, au prix
unique de 50 centimes. Les enfants ne sont pas ad-
mis. ''.'. ;;

(N 'aMewj cLefy f w /)
au dernier moment pour commander vos cartes
de visite et souhaits de nouvel an à l' -
Imprimerie PILLET, Martigny

EN SUISSE
Encore un accident de chemin de fer
Samedi soir , quelques minutes avant 18 heures, un

accident de chemin de fer s'est produit en gare d'Oer-
likon. Dans un épais brouillard; un train de voya-
geurs se dirigeant de Zurich sur Rapperswil est venu
donner contre une locomotive dont l'enquête devra
expliquer la présence sur cette voie. Le chauffeur de
la locomotive a été tué. Le fourgon du train tam-
ponneur- s'est renversé. Le vagon de 3hie ClassCqUi
le suivait s'est abîmé sur lui. On signale parmi les
voyageurs 4 morts et une douzaine de blessés. Ceux-
ci ont été immédiatement transportés à l'hôpital. La
circulation est rétablie.

L'enquête menée par M. Schmid , procureur du dis
trict , a donné les résultats provisoires que voici :

L'employé du poste d'aiguillage Baumgartner de-
vait surveiller la manœuvre d'une locomotive à va-
peur qui avait servi à doubler un train de marchan-
dises de Zurich à Oerlikon et qui avait été détaché à
cette gare pour être acheminée sur une autre voie.
Mais Baumgartner laissa sur la voie que devait em-
prunter le train Zurich-Uster la locomotive occupée
par le mécanicien et le chauffeur et oublia complè-
tement de diriger la locomotive sur une autre voie.
Quand l'employé de la gare d'Oerlikon donna l'ordre
par signal lumineux d'ouvrir la voie pour le train
d'Uster, l'employé du poste d'ai guillage donna le si-
gnal de voie libre et l'accident se produisit.

Congrès suisse du tourisme
Le 1er Congrès suisse du tourisme aura lieu à Zu-

rich , du 30 mars au 2 avril 1933. Il fera l'objet de
nombreuses conférences d'une demi-heure suivies de
discussions dans lesquelles toutes les questions d'or-
dre touristi que seront soulevées : trafic , matériel de
propagande, importance du tourisme pour l'économie
nationale, etc. A cette occasion, une exposition du
tourisme sera organisée pour montrer aux visiteurs
l'importance économique du mouvement touristique.

Le bilan à fin novembre
L'état des finances fédérales à fin novembre accu-

se un résultat qui est de 52 millions de francs moins
favorable que celui de l'année dernière à la même
date. La diminution du rendement des droits de
douane se cihff re  par 13, t millions de francs et celle
du rendement de l'impôt sur le timbre et les cou-
pons par 13,2 millions de fr. Par contre, les dépen-
ses sont en augmentation de 17 millions de francs
en chi f f re  rond. Cet accroissement est dû exclusive-
ment aux dépenses nécessitées par la lutte contre le
chômage..

. Un œil crevé par une vache
A Travers, un jeune Suisse allemand, Wal-

ther Gyseler, âgé de 16 ans, domestique chez
M. Duvanel-Jeanneret, agriculteur, occupé à
l'écurie de son patron, a reçu d'une vache un
coup de corne dans un œil. Le blessé fut con-
duit dans un hôpital de Neuchâtel, où l'on
constata que l'œil était perdu.

Du regain carbonisé
M. Aimé Dubois, agriculteur aux Baisses sur

Fleurier, en voulant entamer le tas de regain
emmagasiné dans sa grange, constata que, par
suite de fermentation, il était carbonisé.

Le tas de regain, d'ailleurs éteint, était en-
tièrement hors d'usage. Ce sont 7 ou 8 chars
de ce fourrage qui sont devenus inutilisables.
Les dégâts sont couverts par une assurance.

Les chutes d'échelle mortelles
M. Hermann Schwarzenberg, 39 ans, agri-

culteur et rédacteur au Zuger Bauernblatt, est
tombé d'une échelle. Blessé à l'épine dorsale.
la victime n'a pas tardé à succomber.

Invention pratique
Les fabriques d'horlogerie que la crise tient

fermées ou à moitié vides depuis des mois se
mettent à fabriquer toutes sortes d'objets de
vente à placement plus facile.

C'est ainsi qu'une importante fabrique de
décolletage de notre pays a eu l'ingénieuse
idée de construire un crayon porte-mine de
précision dénommé « Autopic », pouvant se
tailler par lui-même. Il est, paraît-il, unique
en son genre et permet un tracé d'une incom-
parable finesse. L'inventeur l'a en effet  muni
à l'intérieur d'un dispositif permettant de tail-
ler la mine instantanément et d'en obtenir
cette pointe particulière qu'exigent les sténo-
graphes, les architectes et les techniciens, et
qu'on n'était pas parvenu à obtenir en dép it
des efforts industriels et techniques les p lus
ingénieux.

Souhaitons que cette industrie nouvelle
créée dans la région horlogère et qui dépasse
en fini et en précision le produit étranger ,
trouve auprès du public suisse un accueil sym-
pathique.

NOUVELLES DE L'ETRANGER
Le cabinet Paul-Boncour

M. Paul-Boncour , député , mais ne faisant plus par-
tie du groupe socialiste, a accepté de former le nou-
veau gouvernement français avec M. Chéron aux fi-
nances. Attendons l'accueil que lui fera la Chambre.

Un train déraille près de Perpignan
Par suite des inondations, le rapide de Pa-

ris, ne pouvant passer par Narbonne, avait, à
Carcassonne, remis ses voyageurs à un omni-
bus faisant le service entre Quillan et Perpi-
gnan. Le convoi a déraillé à Maury (air. de
Perpignan) . Un vagon a été complètement
broyé. Il y a 7 morts, soit les deux mécani-
ciens, un chauffeur et quatre voyageurs (deux
hommes et deux femmes). La . catastrophe a
pour origine la destruction par un automobi-
liste d'une barrière de passage à niveau dont
les débris obstruaient la voie. Le train étant
tiré par deux locomotives, le mécanicien de la
première machine freina immédiatement en
voyant l'obstacle, mais la seconde machine
continua sa route et, en arrivant au passage a
niveau, toutes deux déraillèrent.

A Béziers, plusieurs usines sont envahies par
les eaux, ainsi que l'usine électrique de Salve-
tat. La ville est privée de lumière. Une partie
de la voûte de l'église St-Jacques de .Béziers
s'est effondrée à la suite d'infiltrations des
eaux. vi*

j A Tokio, un incendie fait 10 victimes
Un violent incendie a éclaté au troisième

étage d'un grand magasin du centre de la ville
de Tokio. Dix personnes ont péri et plus d'une
centaine ont été blessées,

Au moment du sinistre, des centaines de
personnes se trouvaient dans l'immeuble et les
pompiers ont fait tous leurs efforts pour ten-
ter de les sauver. .

Cinq avions militaires ont lancé des appa-
reils de sauvetage aux personnes qui s'étaient
réfugiées sur le toit du magasin.

La plupart des victimes ont été tuées en
sautant dans la rue.

La troupe, baïonnette au canon, a coopéré
avec la police au maintien de l'ordre.

Courtes nouvelles
Le Cirque Knie à Bruxelles. — Le Cirque national

suisse Knie a organisé au profit des Suisses nécessi-
teux de Bruxelles une représentation de gala à la-
quelle assistaient des membres du Cercle suisse et le
prince héritier de Belgique et sa femme.

Drame passionnel. — On mande de Szolnok (Hon-
grie) que dans le village de Kenderes, un jeune ou-
vrier a tué une servante à laquelle il faisait la cour
depuis quelques jours , puis a tenté ensuite de se sui-
cider. Le meurtrier mit fin aux jours de sa victime
en lui tranchant complètement le cou au moyen
d'un rasoir.

Une amie de Krassine. — Les débats du procès
sensationnel contre Marie Ciunkiewicz , accusée de
tentative d'escroquerie de i millions de francs au
préjudice de la compagnie d'assurance Lloyd, à Pa-

ON GHERCHE une

Jeune FILLE
de 16 à 17 ans poar aider au
ménage.

S'adresser à Onésime Ben-
der, négt., Fully.
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CHEUALIilE \Iri3S

Martlçiiy - Téléphone 278

C O l H e C t l O I i n e  sur demande

Saucisses
pour la boucherie des parti-
culiers à raison de fr. O.IO

par kg. Fournit tout.

A vendre un joli

veau femelle
d'Hérens, descendant de mère
primée et laitière. S'adresser
à Léon Jordan , Les Capioz,
Martigny-Ville.

A REMETTRE à Martigny-
Ville

Appariemenf
3 ch. et cuisine, 2 alcôves'
ch. de bains, chauff. central,
belle exposition. Ecrire case
20653, Martigny. .

A VENDRE
à BOUVERET

jolie
A VENDRE à Gex , frontière TaST «BL W é£S éTi\\"SaVFsuisse, JOU JU *&ES*l£l$
fl £t mwm A S M A d'habitation , deux apparte-
Hi m 1̂ 1 A $ li I* ments, grange-écurie , ver-

il y m y 3 si D g er y ™ aib°jisé; prés
•¦ w ¦¦¦ ¦¦¦¦¦ «» pour la garde de deux va-
il poses vaudoises, beaux ches toute l'année , f. cill-
bâtiments , vergers, jardins , tés pour la vente du lait,
écurie pour 20 vaches. Prix Facilité de Davement '
15000 * LA RUCHE, Mérinat ^ÏÏAoïsffiTnements& Dutoit Aie, 21, Lausanne. 

s
.&dresser à Mn* Veuve

¦HalBBBJEHaVnaHHàME Elise Roch , Bouveret .

ris , ou elle assura des bijoux et des fourrures , dont
elle simula le vol dans un hôtel de Cracovie , ont
pris f in après cinq jours d'audiences. Cette femme,
qui Jiabitait depuis longtemps Paris , fut  l'amie de

Krassine, l'ex-ambassadeur de l U. R. S. S. à Londres ,
auquel ellel doit de posséder une énorme fortune.
Marie Ciunkiewicz a été condamnée à 15 mois de
prison avec sursis.

CET HOMME est enrhumé.— U tousse—Je n'y sois pou»
rien 1.., *jy Je lui avais même recommandé m — par un temps
pareil —d 'oublier plutôt son parapluie ^Sg  ̂

que 
sa boîte de

..GABA" _Hf

„J'ai mes Wybert"«$ ]̂j2?j{j[ m'a-t-il répondu, ct le voilà
parti sous la pluie... maintenant, il en est pour son rhume!
Evidemment, quand on demande simplement, de manière im-
précise: „des Wybert" 1] ]  on ne peut pas savoir ÎUTflJ Tlfl f̂
ce qu'on reçoit.

Y v. Si notre homme avait formellement exigé des „GABA"

ÊÊÊBL flAî MÛ*  ̂ l'artiste aurait pu le dessiner chantant
j oyeusement 

 ̂
, au lieu de vous le présenter malade, enroué

¦ l : ' et toussant. Y

CINEMA ROYAL 4T£ B„„e
PROFITEZ!!!

Mercredi 21 décembre à 20 h. 30, une séance seule-
ment h prix unique : 80 centimes.

Le Fils du Gheih
avec le regretté Rudolph Valentlno

i 
J**0*1"'* ÉBËNISTERIE 

"~" "̂̂ "T

\ H. Vallotton, NARTIGNY-VILLE <
{ RÉPARATIONS — TRANSFORMATIONS ?
5 Exécution de tous travaux d'ébénisterie. c
( D É FQ T J D E C E R C U E I L S  ^

mesdames ! mesdemoiselles !
Voulez-vous plaire ? — Qui connaît le secret? — C'esl

Zlitia 6ueH, coiffeuse. Rue du Riïûne, Martigny
Vous trouverez chez elle tout ce qu'il faut pour vos soins
de beauté, ainsi que des cadeaux utiles. Son ondulation sou-
ple vous embellira et son choix de colliers fera votre bonheur.
Se recommande pour son travail soigné et ses prix modérés.

Quel joli cadeau ?uofcSE Simone, Martigny
Je trouve chez elle toutes les dernières nouveautés
et un travail soigné, ainsi qu 'une grande baisse de prix
sur tous ses tissus.

¦JB9' WIM
NEUF 475 Fr. GARANTI Rue de Carouge, 36 dis
1 
!

ran
.
d

»
liK, 2 

î1- U-Ierje, 80i" Bouilli fr. 1.50 le kg.gnée, 1 table de nuit, 1 lava- s
bo et glace, 1 armoire à 2 por- Rôti fr. 1.80 le kg.
tes, 1 table avec tapis, 1 dl- Graisse rognon
van, chaises, table de cuisine 0.80 le kg.
et tabourets. Emball. et expéd. c ofranco. Avec armoire à glace Mouton fr. 2.-» le kg.
et lits jumeaux 585 Ir. Contre remboursement.
R. Fessier, Av. France 5, Téléphone 42.059

LAUSANNE *_ 
A VENDRE

LAPINS
pour élevage, géant blanc,
pure race. S'adresser à Os-
wald Maret, avenue, Marti-
gny-Bourg.

SI le journal « Le Rhô-
ne» TOUS plaît, abonnez-
vous et faites-le lire i
votre entourage.

A la suite de il lie
causée par l'interdiction américaine de l'importation
des montres suisses, 200,000 montres de poche pour
messieurs à l'excellent mouvement ancre „VALENCE",
au boîtier artistique et moderne sont vendues à
perle.
Modèle de grand luxe No 5, merveille d'élégance et

de précision à fr. 9.50 la pièce.
Un lot de montres bracelets pour Messieurs No 10,

avec ou sans radium, au prix unique de fr. 9.50 la
pièce.

Nous recommandons spécialement la série chronomè-
tre de haute classe:
No 50 montre bracelet pour dames Fr. 15. —
No 20 montre bracelet pour messieurs Fr- 18.50
No 30 de poche pour messieurs Fr. 18.50
de fabrication extra soignée, véritable merveille d'art,
ces montres constituent un événement dans l'art de
la fabrication horlogère.
Elles sont livrées franco de port et d'emballage.
Chaque pièce est accompagnée d'un bulletin de con-
trôle et d'une garantie écrite de 5 ans.
Cette vente constitue une occasion unique â ce jour

Aucun risque à courir.
Pour votre garantie, nous vous remboursons l'argent im-
médiatement et sans discuter de toute montre ne vous ayant
pas donné entière satisfaction.
Catalogue gratis et franco sur demande

sans engagement de votre part.

BDGMT Servi^!fition GENÈVE
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Plarc Chappot <inSu£8i
représentan t des

Pompes funèbres Arnold, Morges
_^ĝ !te  ̂ Cercueils simples

y^âii^^ï^Yi^ff et de lu!!e
>g2g^.~si'Si=£J5jp Maison va l a i s anne

TEMPS DIFFICILES
Un nettoyage soigné ou une bonne
teinture vous évitera
une nouvelle acquisition,
une nouvelle dépense.
Travail prompt et soigné. Techniquement la maison b mieux Instillée
Adressez-vous à la

Teinturerie Rôthlisberger^ C1"
Lavage chimique BALE

gny-Viile chez JI10 I13II13||"ITJaHv Mercerie.""
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La iieuciiaieioise
Comp. Suisse d'Assurances Générales à Neuchâtel

Assurance contre l'incendie des bâtiments
Assurance contre l'incendie du mouiller
Assurance contre le uoi par etlraction
Assurance contre les dégâts des eaux
Assurance contre le bris des glaces

Demandez nos conditions qui sont
très libérales.

AGENT GÉNÉRAL :

Th. LONG DEX TIJ
Agents dans toutes les localités

importantes.

Tabacs à bon marché
Seulement marchandise de Ire qualité

franco contre remboursement 1 kg. 'lYi 4j 4kg.
MARYLAND , véritable, coupe fine C— 12.80 24.80
HOLLANDAIS, doux , grosse coupe 4.90 10.— 19.—
MORO , grosse et fine coupe 4.— 7.50 14.50
COSTINA, coupe fine 3.30 6.20 11.90
A toutes les commandes transmises jusqu'au 20 jan-
vier il sera joint gratuitement un paquet-échantillons
de cigares de Brissago.

Demandez le prix-courant et échantillon gratuit.
G. Sigi-atorinti, Lugano

vieux et bon ; 1/4 gras de 1.40-1.60 le kg.

Fromage maigre, petit pain de 4-5 kg. à fr. 1.20
(pâte molle) par 15 kg. à ir. 1.10

Se recommande :

J. schelDerl-cahenzli, Kaitfirunn (St-6aii)
aaaaaa—aaaaa Fromages CT laaMiiaaaan aaaHai pi II

Lisez les annonces de ce numéro
m \ Ca\oxv\)t s
» 1 Enrouement
¦ I ou moyen bes

F ,/erbalpinri
Le véritable vieux bonbon pectoral
aux herbes des Alpes du Dr. Wander

En vente partout-

TIMBRES
CAOUTCHOUC

Imprimerie Pillet , Marti gny
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JAMAIS! JAMAIS !
vous n'aurez déjà vu ces prix.

Les véritables montres ancre de précision et chronomètres de poche qualité
choisie, 16 et 17 rubis, en nickel, fr. 26.50, fr. 31.—, fr. 39.—. En 15 rubi.s,
fr. 17.—, fr. 23.—, fr. 26.—. Les mêmes, en argent et plaqué or, très jolies ,
fr. 28.—, fr. 31.—, fr. 38.—, fr. 42.—, fr. 56.—. En or, depuis fr .  78.- à 900.-.
Superbe choix en montres-bracelet pour messieurs, les mêmes prix.
Montres extra pour forts travaux, fr. 5.50, fr. 8.60, fr. 11.50, fr. 15.—, fr.

Très jolies montres-bracelet en or pour dames, fr. 32.—, fr. 38.—, fr. 46.—,
fr. 55.—, fr. 68.—, fr. 95.— à fr. 2000.—.
En argent et plaqué or, fr. 16.—, fr. 19.—, fr. 26.—, fr. 38.—.
Régulateurs modernes, 15 jours , sonnerie, fr. 37.—, fr. 49.— à fr. 120.—.
Chevalières, bagues, chaînes, colliers, bracelets en or, à prix très réduits.

Tous les articles sont garantis 3 et 5 ans.

/

Réparations d'horlogerie et bijouterie en tous genres.
Demandez à choix les échantillons.

Profitez de cette riche occasion.

Adressez-vous à la Grande Maison d'Horlogerie

cÉirsïiM DEOGHAI. §EUIWM <J.B.)
30me année. — Confiance et qualité.
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| ZURICH 1
= Vagonnets — Voies Décauville {=
g Bétonnière Oméga |§
g Cohcasseurs Kleemann s
= Compresseurs Spiros H
= Représenté en Valais par S

1 Ad. BUSER £- I
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msstm _ Î _ »;.„ M .III _ M..¦..r.tj,n l.ggjgEggg"^T R̂bl ta vmSt e* 
unième année, et je saurai bien te

jsn "̂̂  "¦*"¦"¦"""" " " ~ "' Ŝ g™ " ~ -.Î i-Zg|d faire  joindre, moi !... Une dernière fois , veux-
Pi Feuilleton du journal „LE RHONE" 9 P] ta épouser M. Baduel ?
nai gç£ — Non, maman, c'est impossible.
§ fbmfjw 4CV 4"àY^WTV%a£* S — C'est bien... Monte dans ta chambre, tu

KII IBIliatU £m\ f^ @ WVâ WJ MM P>JE §a n'en so r t 'ras Pms qu'avec ma permission... De-

W 
 ̂

ROMAN D'ANDRÉ THEURIET 
" 

Q 
main, je te ferai savoir comment j 'entends dé-

£gjj y- dl sormais me comporter avec toi !

Ŵ Z
31- --£" -"_ ^Zr Z m ï 3̂^̂ !̂ 5 " 5 m * ¦ T^tjéj il Claudia alluma son bougeoir d'une main._ . - >,_ 

tremblante, mais au moment de s'éloigner, sa
Maintenant, Claudia, assez d'enfantillages et sensibilité prit le dessus et elle revint vers
écoute-moi : Prosper va devenir notre associé, Mme Tavan avec des yeux pleins de larmes,
il t'a demandée en mariage, c'est un brave gar- — Maman, supplia-t-elle, ne me quitte pas
çon qui nous plaît... Tu ruinerais nos projets ainsi... Je suis au désespoir de l'avoir fâchée...
et tu compromettrais nos intérêts en le refu- Mais, vrai, je ne peux pas... C'est plus fort
sant... Je te donne vingt-quatre heures pour que moi !
réfléchir et pour m'apporter une bonne ré- Mme Tavan, d'un geste impérieux, l'éloigna
ponse. et lui montra la porte :

— J'ai suffisamment réfléchi, maman, u'in- — Tu t'entêtes ?... Moi aussi, répliqua-t-elle.
sistez pas, c'est inutile. Bonsoir !

— Tu es une entêtée et une égoïste ! s'écria Claudia se dirigea lentement vers l'escalier.
Mme Tavan, que sa nature passionnée et irri- En passant devant M. Dumoulin, elle lui mur-
table emportait à son tour. mura tristement :

Egoïste !... riposta vertement Claudia, — Bonsoir, oncle César !
c est vous qui 1 êtes en exigeant que je me sa- L'oncle César lui tourna le dos sans répon-
crifie à des convenances purement commer- dre. Alors elle disparut et gagna la chambre
ciales. où Françoise déjà couchée, mais ayant gardé

— Ne m'échauffe pas les oreilles avec tes sa bougie allumée, l'attendait impatiemment :
airs de raisonneuse impertinente !... Tu oublies — Conte-moi tout, dit celle-ci à sa sœur ; de
que tu es mineure et que tu n'es pas encore quoi s'agit-il ? Tu as la figure renversée... Est-
maîtresse de tes actions. ce qu'on t'a parlé de M. Tournyer ?

— Je suis maîtresse de mon cœur, et per- Claudia se borna à secouer la tête :
sonne ne me forcera à dire oui, quand je pen- — Laisse-moi, répondit-elle, je suis lasse, il
se non. m'est impossible de te rien dire ce soir.

— Dans tous les cas tu dois m'obéir jusqu'à Elle posa son bougeoir sur la tablette de la

riAï
à vendre
en très bon état , très
bas prix.

S'adresser à Weber ,
Mauborget 2, Lau-
sanne.
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0. marmiiiod . ueuey
offre belle

GRAISSE
de bœuf fondue de première
qualité à fr. 0.70 le kilog.
Envois contre rembours.

A LOUER à Martigny-Ville,
pour le 1er avril prochain ,

peti t

Appartement
de 2 chambres, cuisine, cham-
bre de bains, chauffage cen-
tral. Bail à long terme. Ecrire
au journal sous chiffres Z. A.
53.

cheminée et se mit à dénatter nerveusement
ses cheveux qui s'éparpillèrent sur ses épaules.

— Quelle humeur ! reprit ironiquement
Françoise, il paraît que les choses ne mar-
chent pas à ton gré...

Puis, voyant que sa sœur continuait à pro-
céder silencieusement à sa toilette de nuit, elle
se renfonça sous ses couvertures.

— A ton aise ! ajouta-t-elle d'un ton vexé,
en soufflant sa bougie.

Claudia s'était déshabillée lestement. À son
tour elle éteignit sa lumière, s'étendit dans
son lit et , la tête enfouie clans son oreiller,
elle fei gnit de dormir. Mais quand la respira-
tion égale et rythmée de Françoise l'eut aver-
tie que celle-ci commençait à s'assoupir elle
releva la tête, s'accouda à son traversin et se
mit à réfléchir.

En face d'elle, la fenêtre sans persienues
laissait voir dans l'intervalle des rideaux de
mousseline un coin de ciel où les étoiles scin-
tillaient, — ces mêmes étoiles qui, deux jours
avant, dans le verger de Dingy, s'étaient le-
vées pour saluer sa première soirée d'amour.
— Deux jours seulement, et comme déjà les
obstacles se dressaient à l'encontre de cet
amour naissant !... Certes, elle avait bien pensé
qu'elle aurait à lutter contre les préventions
de son oncle ; elle connaissait son faible pour
Prosper Baduel et elle pressentait qu'un jour
ou l'autre M. Dumoulin lui proposerait d'épou-
ser le premier commis ; mais elle ne supposait
pas que les événements se précipiteraient avec
une pareille rap idité ; elle croyait que Prosper
attendrait encore au moins un an avant de se

déclarer, et d ici là , avec 1 assistance de sa
mère, elle espérait que Maurice couperait
l'herbe sous les pieds du présomptueux com-
mis. — Et brusquement tout lui manquait à la
fois ; sa mère, qu'elle regardait comme une
alliée, se montrait aussi impatiente que l'oncle
César de la marier à Baduel. — Que signi-
fiaient les menaces dont on l'avait effrayée ce
soi ? Quelles mesures essaierait-on de prendre
pour vaincre son obstination ? Si violentes
qu'elles fussent, elle se jurait  de les rendre
inutiles, car elle avait hérité de la ténacité et
de l'énergie maternelles. On pouvait l'enfer-
mer dans un couvent jusqu'à sa majorité, on
ne parviendrait pas à la faire fléchir. Elle
avait donné son cœur et ne le reprendrait
point. Sûre d'elle-même, elle éprouvait au mi-
lieu de ses .appréhensions une intime volupté
à souffrir pour celui qu'elle aimait. Dans cet
obscur silence de la nuit qui grossit et exagère
tout, son amour grandissait et elle se sentait
capable des plus courageux sacrifices. — Mais
Maurice serait-il aussi patient , aussi persévé-
rant qu'elle ? Une fois qu'il ne la verrait plus,
ne se rebuterait-il pas devant le mauvais vou-
loir de l'oncle César et de Mme Tavan ? Elle
avait entendu dire que les hommes résistenl
mal à l'épreuve de l'absence, et son cœur se
serrait, ses yeux se mouillaient à la pensée
que cet amour, dont elle était si fière, pouvait
périr misérablement comme une plante qui
manque d'eau et de soleil. —¦ Le sommeil la
prit au milieu de ses larmes et quand elle
s'éveilla tard , le lendemain, elle aperçut de-
vant son lit Mme Tavan, qui venait d'entrer.

(A suivre.)

g Vive ie ski ! g
I Vive!le!ski! I
:._ « Pantalon de ski norvégien pour dames . . Fr. 18.— î"-:-|
i ^ j  Pantalon de ski norvégien pour hommes . » 21.— l§3
[; î Pantalon de ski norvégien pr jeunes filles » 14.50 fe|
'* Y Pantalon de ski norvégien pr jeunes gens s- 14.50 g*»

i Lumberjack en peau du diable avec fer- ÎSM
j meture « Eclair » » 18.50 |S
: :-: Lumberjack en toile imperméable, toutes ||
ï . ; teintes, avec fermeture « Eclair » . . .  > 14.50 «>&]
j j Lumberjack en drap norvégien avec fer- |ç|
L j meture « Eclair » » 25.— j£§|
i t -.il Windjack imperméable la » 28.— jS||

Costumes de ski norvégiens ||
W0, Pour dames, en drap bleu la . . . .  Fr. 39.— jYâ
Kl Pour hommes, en drap bleu la . . .  . » 42.— gjj ù
i ' '-j Pour jeunes gens et jeunes filles , en fxY
j i drap bleu la » 39.— p Y
i - H Costumes en drap satin vert , brun , rouge , Jfcvj
f ;l avec vestes cintrées avec grand revers , jYcf
f 

' ; grand chic Fr. 92.— et » 119.— Y*Y
p - j  Costumes de ski pour enfants  de 3 à 5 ans » 15.— giJ

- ] Costumes de ski pour enfants de 6 il 8 ans » 18.— fâ*
j.HI Costumes de ski pour enfants de 9 a 12 ans » 21.— f % » f \

,J Lumberjacks imperméables pr jeunes gens » 9.50 gjgj
¦ 
v | Parure pour le ski , 3 pièces » 12.90 pgg

Y ! Pullovers très sport , grand choix . . . .  » 11.50 î,Y1
l • À Chaussons, fr. 2.90. Moufles imperméables, fr. 3.90. &.*Y
i ' •') Moufles cuir , 8.50. gj s]
f . '• ':] Envois contre remboursement dans toute la Suisse ' Y?j
!"-" ' !  On peut échanger. toS

I FESSLEU LAUSANNE I
1 ' j Rne de l'Aie, 7 |J

FORD 7
conduite intérieure complète,
bonne grimpeuse, machine de
confiance, peut servir égale-
ment comme fourgonnette,
250 fr., on prendrait en par-
tie marchandises ou facilités.

Ecrire Stoller, Grand-Lan-
cy, Genève.

Viande de veau
premier choix, au détail

de 2.20 à 2.50 le kg.

Ulp§c Mugnier
Martigny-Bourg

ra ^m. f Al „M
» -_ (Caisse de pensions des Chemins

ri Ê m m t % \  B HiW  ̂ cie ,er secondaires do la Suisse
§ iP8.1»S 11* Romande). - 2uie émis-
"*" »v" * v slon : Gros lots 10.000 ïr.
5.000 Ir., 2.000 fr. eto. En plus t 1 ameuble-
ment complet, valeur fr. 5.000. Deuxième ti-
rage i 21 janvier 1033. Prix du billet fr. 1.—; un
billet gratis sur dix. Adresser les commandes a case pos-
tale 38, Berne-Mattenhof. Compte de chèques postaux in 8386.
Joindre les frais de port.

Faites de la publicité dans le R H 0 N E !

A vendre

liirli machine W We
Portable. Dernier modèle, à l'état de neuf.
A céder à un prix réduit . Occasion pour
cadeau. S'adresser à l'Imprimerie J. Pillet,
Martigny .

A LOUER

3 PÏ1É§
en bon rapport de 3 à 4 me-
sures chacun, ainsi qu'une
grange et écurie à Martigny-
Ville. S'adresser au journal
sous chiffres 124 D.

Jeune FILLE
cherche à faire des heures
dans les ménages. S'adresser
au Journal „Le Rhône".

1——ai~m.mmm.Lm. m̂mmMMW

LA BOUCHERIE

D. BIRKER
à Châble - Bagnes

expédie franco de port
quartiers de beaux ueaux
Derrière Fr. 2.30 le kg.
Douant Fr. 2— le kg.
Se recommande - Tél. 16

Imprimes en tous genres




